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« La situation
est tout ä fait
normale »

Au CERN, la source de particules
s'est tarie peu apres son lancement,

mais personne n'est desoeuvre. Les

chercheurs comme Claude Amsler*

sont juste legerement nerveux, ä

l'idee de perdre une course presti-

gieuse sur les derniers metres.

Claude Amsler, le «Grand collisionneur de

hadrons», le LHC, ne sera pas remis en route

avant septembre. Les chercheurs impliques
sont-ils en vacances forcees?

Non, pas du tout. II y a suffisamment ä

faire, meme lorsque l'accelerateur ne fonc-
tionne pas. Cette situation n'est d'ailleurs

pas aussi inhabituelle qu'on pourrait le

croire: en hiver, l'accelerateur fait toujours
une pause de decembre ä avril.

Pourquoi? Les chercheurs sont aux sports
d'hiver?

Non, pour des raisons financi^res. En hiver,
le courant electrique est nettement plus
eher. Or les accelerateurs ont besoin de

beaueoup d'energie. Lorsqu'il tourne ä

plein regime, le CERN consomme autant de

courant que toute la ville de Geneve.

Et que fait un physicien des particules lorsqu'il
n'a pas de particules sur lesquelles tirer?
Les physiciens ont toujours quelque chose
ä faire. Le CERN exploite l'accelerateur,
c'est-ä-dire la source de particules, il est

done aussi responsable de sa reparation.
Nous, les chercheurs, nous l'utilisons
comme source de particules, sans nous

occuper directement de son exploitation.
Notre travail, ce sont les experiences et leur
element principal est constitue par les

detecteurs que nous avons developpes et

construits pendant des annees dans nos
instituts respectifs. Or un detecteur est tou-

« Les Americains
pourraient bien nous
souffler la decouverte
du boson de Higgs.»

jours acheve ä la derniere minute et les

choses ne se sont pas passees differem-
ment l'automne dernier. A present, nous

disposons de suffisamment de temps pour
regier les detecteurs, les etalonner et les

accorder les uns aux autres, comme dans

un orchestre. Cette pause est done ä notre
avantage. Et s'il reste du temps libre malgre

tout, les doctorants peuvent le mettre ä

profit pour la redaction de leur these de

doctorat. Quant ä nous, les professeurs,

nous avons toujours assez de travail
bureaucratique.

N'avez-vous pas le meme probleme avec I'eta-

lonnage? Vous ne disposez en effet d'aucun

rayonnement en ce moment? Comment eta-

lonne-t-on un appareil lorsqu'on n'a rien ä

mesurer?

C'est exact, le LHC n'emet aucun rayonnement

pour l'instant. Nous pouvons toutefois

nous servir du rayonnement cosmique pour
etalonner les detecteurs. Ce rayonnement
n'est pas tres intense, mais en le mesurant
24 heures sur 24, on reunit suffisamment
de donnees. Cela permet de parfaitement

preparer les detecteurs pour les premieres
collisions de cet automne. Nous n'avons

done rien perdu, au contraire. Grace au

report, nous avons gagne du temps pour
parfaire les experiences.

Sincerement, n'y a-t-il pas une legere deception

liee au dysfonctionnement de septembre
dernier? Pas de frustration ä ne pas pouvoir

presenter de resultat?

Non, pas le moins du monde. La situation
est tout ä fait normale, comme je l'ai dejä
dit. Par ailleurs, aucun physicien experimental

ne part du principe que son
experience reussira du premier coup. Je n'ai
encore jamais vu un accelerateur qui n'ait
pas pose de problemes, surtout au debut.

II y aura peut-etre quelques doctorants

un peu frustres, notamment ceux qui
acheveront bientöt leur these sans avoir

pu y faire figurer de belles collisions. Mais
cette interruption ne remet en question
aucun des projets.

On sent monter toutefois une certaine
nervosite. Car l'accelerateur «Fermilab » ä

Chicago atteint en ce moment sa pleine
productivite et la possibilite theorique
existe, avec les energies qu'il libere, qu'il
reussisse ä faire apparaitre le boson de

Higgs. Les Americains pourraient done
bien nous souffler cette decouverte.

Propos recueillis par Roland Fischer

"Claude Amsler est professeur de physique ä

l'Umversitd de Zurich. II dirige plusieurs projets de
recherche au CERN, dgalement en lien avec le LHC.
II etait jusqu'ä recemment membre du Conseil de la
recherche du Fonds national.
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